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1er janvier 2023: Solennité de Sainte Marie, Mère de Dieu 

Les chrétiens ont voulu consacrer un jour spécial à Marie dans 

le temps de Noël ; c’est aujourd’hui la Solennité de Marie « Mère de 

Dieu » car en Jésus la divinité et l’humanité ne sont pas séparées ; 

elle est mère de Jésus et mère de Dieu. Le Concile d’Ephèse (Turquie 

actuelle) consacrera ce titre de « Mère de Dieu » pour Marie en 431 

affirmant ainsi le mystère de l’Incarnation. 

Nous confions le Pape émérite, Benoît XVI, décédé hier matin, à 

l’intercession de Marie et à la bonté du Père des Cieux. 

 

Marie n’est pas seule dans la vie  

Vendredi dernier nous avons célébré la fête de la sainte famille. 

Marie unie par le mariage à Joseph un homme qui a écouté Dieu en 

songe et qui a obéit pour prendre chez lui Marie enceinte alors qu’ils 

n’avaient pas habité ensemble, qui a écouté Dieu pour quitter 

Bethléem en direction de l’Egypte alors que le roi Hérode cherchait à 

tuer Jésus dont les mages lui avait dit qu’un nouveau roi était né à 

Bethléem et pour revenir d’Egypte à Nazareth après la mort 

d’Hérode. 

Marie n’est pas seule dans la vie, elle est accompagnée par Joseph, 

un homme chaste et père adoptif de Jésus. Voilà cette petite famille 

que les bergers ont découvert à Bethléem. À travers Marie, 

l’incarnation devient une réalité tangible. 

Et Marie retenait tous ces événements et les méditait dans son cœur, 

nous dit l’Evangile. 

 

 

 



Marie a entendu deux paroles au début de sa vie de mère 

Le jour de la circoncision de l’enfant, ses parents lui donneront le 

nom de « Jésus » comme l’ange l’avait dit à Joseph (Matthieu 1, 21). 

Le jour de la présentation de Jésus au temple, Marie entendra (Luc 

2,33-35) du vieux Siméon deux paroles : 

- Une parole sur la destinée de l’enfant Jésus : Vois ! cet enfant 

doit amener la chute et le relèvement d’un grand nombre en 

Israël ; il doit être un signe en butte à la contradiction. 

- Et une autre parole lui annonçant à elle sa souffrance future : et 

toi-même une épée te transpercera l’âme. 

Marie – la mère de Dieu - méditera dans son cœur ces paroles. Elle 

accompagnera dans la discrétion et la chasteté qui est la sienne la vie 

de Jésus à Nazareth pendant 30 ans et la mission de Jésus en 

Palestine pendant 3 ans, elle sera près de la croix et recevra Jean 

comme son fils – Jésus confiera son disciple à sa mère et confiera sa 

mère à son disciple bien aimé; elle, veuve sans autre enfant que Jésus 

pour prendre soin d’elle, afin qu’il le disciple la prenne chez lui 

comme sa mère. Mère du disciple bien aimé, mère de la 

communauté de Jérusalem au pied de la croix et mère de l’Eglise à la 

Pentecôte avec la même discrétion et chasteté. 

Benoit XVI a dit : « Lorsque Jésus, sur la croix, confie Jean à sa 

mère, sa parole dépasse de loin l’instant, pour concerner toute 

l’histoire. Par cette recommandation la prière à Marie ouvre à 

chaque homme un aspect particulier de la confiance en Dieu, 

de sa proximité, tout bonnement de la relation à lui. » 

 

A Cana, Marie a intercédé auprès de son fils. En lui disant : « Ils n’ont 

plus de vin » (Jean 2,3). Aujourd’hui, croyons en l’intercession de 

Marie pour nous, comme à Cana. Parlons lui et confions à son 



intercession auprès de Jésus nos familles, notre paroisse, notre pays, 

notre Eglise. 

Notre dame de Fourvière, priez pour nous 

Notre dame de Lourde, priez pour nous 

Notre dame de France, priez pour nous. 

Notre dame de Fatima, priez pour nous. 

Notre dame de Medjugorje, priez pour nous. 

Notre dame de Guadalupe au Mexique, priez pour nous. 

Notre dame de Velankanni en Inde, priez pour nous. 

Notre dame de She-Shan à Shanghai, priez pour nous. 

 

 

Jean-Marc Furnon, jésuite 


